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forts terribles , mais impuiffans
de Typhon pour s’affranchir de
cette maffe énorme , que les
anciens attribuoient les érup¬
tions de flammes & deçendres
calcinées qui en fortoienr.

TYPOTlUS, ( Jacques ) de
Bruges , & félon quelques - uns
de Dieft , né d’une bonne fa¬
mille , enfeigna le droit en Ita¬
lie . Il alla s 'établir enfuite à
Wirtzbourg . d’où Jean III , roi
de Suede , l’appella auprès de
lui . Ce prince inconftant & in¬
décis , n ’ayant pas perflfté dans
fes difpofitions favorables à
J ’égard de l ’ancienne Religion
qu ’il fembloit vouloir rétablir,
le fit mettre en prifon . Il ne fut
élargi que fous Sigifmond , en
lçç)4. Typotiusfe retira enfuite
à la cour de l ’empereur Ro¬
dolphe II , qui le fit fon hifto-
riographe . Il mourut à Prague
en 1601 . On a de lui : I . Hifto-
ria Gothorum , in -8° . II . Rela-
tïo hiftorica de Regno Suec 'uz
bellifque ejus civïlibus & exter-
nis , Francfoit , 1605 , in- 8°.
III . Symbola divlna & Humana
Pontifcum , Imperatorum , Re-
gum , cum iconibus , Prague,
160 ? , 3 vol . in - fol, ; ouvrage
fuperficiel , dont tout le mérite
confifle dans les belles gra¬
vures de Gilles Sadeler . Typo-
tius ne publia que les deux pre¬
miers vol . , le 3 « . a été donné au
public par Anfelme de Boodt.
On a encore de lui plufieurs
Harangues & d ’autres ouvrages
trop diffus & dont le ftyle n ’eft
pas toujours pur.

TYRANNlON , grammai¬
rien , natif d ’Amife , dans le
royaume de Pbnt , s’appelloitd abord Thèophrafle;mais fa mé¬
chanceté envers fes condifci-
l>Ies le fit nommer Tyrannïm. 11

T Y R
fut difciple de Denys de Thrace
à Rhodes . Il tomba entre les
mains de Lucullus , lorfuue ce
général eut mis en fuite Mithri-
date , & fe fut emparé de fes
états . Murena l’affranchit . La
captivité de Tyrannion ne lui
fut point défavantageufe. Elle
lui procura l ’occafion d ’aller à
Rome , où Cicéron , dont il
arrangea la bibliothèque, lui
accorda fon amitié . Il fe rendit
illuftre par fes leçons : ilamaffa
de grands biens , qu ’il employa
à dreffer une bibliothèque de
plus de 30,000 volumes. Sa paf-
fion pour les livres contribua
beaucoup à la confervationdes
ouvrages d ’Ariftote , qu

’il eut
occafion de copier après que
Sylla eut apporté à Rome la
bibliothèque d’Apelliconjmais
comme le manufcrit de Tyran¬
nion fut enfuite abandonne a
des copiftes fort négligens , on
peut douter que nous ayons les
ouvrages d ’Ariftote , tels qu

'ils
font fortis de la plume de ce
phiiofophe , ou plutôt tels qu

’ils
fortirent des mains d’Apelli-
con fvoyrç; ce mot ) . 11 mourut
fort vieux à Rome , mine par
la goutte . —— Il ne faut pas le
confondre avec un autre hutna-
nifte nommé d’abord Dioclis,
qui ayant été difciple de Tyran-
nion , prit le nom de fon maître.

TYRANNUS , voyti lart.
de/ucuNDUS.

TYRRHUS . gardien des
troupeaux du roilatinus . v n
cerf qu ’il avoit apprivoifé , ayant
été tué par Afcagne , fut la Pre
rniere caufe de la guerreentre
les Troyens & leslatins . Hien
de plus intéreffant que le ta¬
bleau que fait Virgile de cet
animal . C ’eft undes plusb -uX
endroitsdu7e<liYrede/T'“ , ‘i »
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on admire far - tout ces vers :
llh manum patient weitftjue ajfue-

tus beriîi ,
Errabat fylvis ^ rurfùmqut aà ïi-

mina nota
fyfe dau .um fora qnamvis fe noëtc

ferebat,

TYRTHÉE , poëte Grec,
né , à ce que l ’on croit , à Athè¬
nes , fe fit une grande réputation
dans la fécondé guerre de Mef-
fene , 11 excelloit à célébrer la
valeur guertiere . Le peu qui
nous refte de fes Poéfies dans
le Recueil des Poëtes Grecs de
Plan tin , Anvers , 1568 , in - 8° ,fait connoître que fon ftyle
étoit plein de force & de no-
blefle. 11 paroît lui -mcme tranf-
porté dé l ’ardeur dont il vou-
loit enflammer l ’èfprit de fes
auditeurs :

Tyrthæufqut waves unîmes in
Martin beiia

Verfibus exacuit.
Horat . Art . Poët.

M . Poinfinet de Sivry a donné
la traduéfion en vers des frag-tnens de Tyrthée.

TZETZÈS , ( Jean ) poëte
Grec , mourut vers la fin du
12e. fiecle . On affure qu ’il fa-
yoit par cœur toute l’Ecriture-
^iainte . 11 dit lui- même , que
»> Dieu n ’avoit pas créé un
>> homme qui eût été doué
» d ’une mémoire plus excel-
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» lente que la fienne >» : paroles
qui ne marquent pas peu d’en-
thoufiafme & de vanité poé¬
tique . On a de lui : I . Des
Allégoriesfur Homere , Paris,
1616 , in -8 ° , qu’il dédia à Irene,
femme de l ’empereur Manuel
Comnene . II . Hifloires mêlées ,
en vers libres , appellées suffi
Chiliades , parce qu

’elles font
divifées en 13 chiliades , ou mil-
laines de vers , Bâle , 1546,
in - fol . C ’eft dans la ïe . &c 13c.
Chiliades qu ’ on trouve une def-
cription du miroir d ’Archi-
mede , conforme à la théorie de
Kircher & de Buffon , Sc à ce
qu 'Anthemius en écrit dans fon
Traité des Machines . III . Des
Epigrammes & d ’autres Poéfies
en grec , dans le Recueil des
Poëtes Grecs , Geneve . 1606
&. 1614 , 2 vol . in- fol. IV . Des
Ouvrages de grammaire & de
critique , & des Scholies fur
Héfiode. V . Des Commentaires
fur le Poëme de Lycophron,
appeilé l ’Alexandre ou la Caf-
fandre. II a renfermé dans cet
ouvrage une infinité de choies
utiles pour entendre l ’Hiftoire
& la Fable . Ifaac Tzetzès fon
frere , auquel il avoit donné
cet ouvrage , le publia fous fon
propre nom. Porter a inféré ces
Commentaires dans la belle édi¬
tion qu ’il donna de LyCophron,
à Oxford , 1697 , in- fol.

U
UdaLRIC , voyei Ulric.

UD 1NE , ( Jean d ’ ) voy^Jean.
UGHELLI , ( Ferdinand )né à Florence en 1 ^9^ , d’unebonne famille , entra chez les

Cifterciens . Il eut divers em¬
plois honorables dans fon or¬
dre , & devint abbé de Trois»
Fontaines à Rome , procureur
de faprovince, & confulteurde
la congrégation de l ’Index. Son
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